
ALLOCUTION À LA CÉRÉMONIE DU PRIX DE L'EXCELLENCE SCIENTIFIQUE 
À LA RESIDENCE DE FRANCE EN SUÈDE, LE 18 NOVEMBRE 2009, 

PAR MME BIRGIT ARVE-PARÈS (AFSR) 
 
 
En transmettant les hommages du Professeur Erik Sandewall, Président de l'Association franco-
suédoise pour la recherche (AFSR), et ses regrets de manquer à cet événement pour des raisons de 
santé, je me propose de vous adresser quelques mots sur la mission de l'AFSR et son rôle dans le 
lancement du Prix franco-suédois de l'Excellence scientifique. 
 
Origine et mission de l'AFSR 
L'AFSR est une association non gouvernementale, constituée d'acteurs nationaux, français et suédois, 
dans le domaine de la recherche scientifique et technologique, et de membres individuels en France 
et en Suède.  
 
Sa mission est de promouvoir la coopération et les échanges scientifiques entre la France et la Suède 
par : 

• l'organisation de séminaires, de conférences et de missions d'étude, 
• la promotion d'échanges de professeurs, de chercheurs et d'étudiants entre laboratoires, 

établisssements de recherche, universités et grandes écoles, 
• la diffusion d'informations sur la recherche entre les deux pays. 

 
L'association a été fondée en 1967, à l'initiative du Directeur général de l'Académie Royale des 
sciences de l'ingénieur en Suède (IVA), le professeur Sven Brohult et le Conseiller scientifique près 
l'Ambassade de France en Suède à l'époque, François Miquel.  
  
L'engagement du secteur industriel a été assuré dès le départ par l'implication du professeur Brohult 
et les partenaires fondateurs, mais il a été renforcé, dès 1977, par la création d'une Fondation 
industrielle de l'AFSR. L'objectif de cette fondation, créée par des donations uniques par une 
quarantaine de sociétés françaises et suédoises était d'assurer une plate-forme financière, permettant 
à l'AFSR de fonctionner dans la durée. 
 
Son organisation 
L'AFSR est dirigée par un comité directeur, divisée en une section française et une section suédoise, 
qui se réunissent une fois par an, sous la présidence du président de la section suédoise.  
 
Elle est assistée par un secrétariat général, qui siège en Suède, sous la direction de Françoise Rugel, 
dont la compétence et le dévouement ont permis à l'AFSR de poursuivre une action performante dans 
un paysage changeant.   
 
Les transformations du paysage de la recherche scientifique  
Depuis la création de l'AFSR d'importants changements ont eu lieu dans le paysage de la recherche 
de part et d'autre. Au départ, le rôle de l'AFSR était souvent d'apporter un soutien à des chercheurs 
individuels, qui souhaitaient faire des études ou un stage dans l'autre pays.  
 
Au fur et à mesure que la coopération internationale s'est étendue et que celle-ci a été encadrée et 
institutionalisée dans les universités et les établissements de recherche, et qu'en plus la promotion des 
programmes européens de recherche ombrageait quelque peu l'intérêt de la coopération bilatérale, le 
rôle et l'apport de l'AFSR dans ce nouveau paysage devenaient pendant quelque temps moins 
évidents.  
 



L'apport spécifique et l'atout de l'AFSR réside cependant dans sa qualité de réseau flexible d'experts, 
permettant de mobiliser rapidement une compétence à la fois large et pointue dans des domaines 
scientifiques et technologiques étendus, sans le poids d'une administration lourde et lente.  
 
Sa spécificité est aussi de promouvoir des échanges bilatéraux et de faciliter les approches 
pluridisciplinaires, souvent plus riches d'enseignements dans une perspective de recherche appliquée, 
que les projets multilatéraux ou disciplinaires.  
 
Dans un paysage changeant, son atout réside finalement aussi dans son fonctionnement dans la 
durée, qui lui permet d'avoir une mémoire, faisant parfois défaut dans les grandes administrations, 
mais qui facilite le tissage des liens et des alliances fructueuses. 
 
Le prix franco-suédois de l'excellence scientifique – et la part de l'AFSR  
Dans ce contexte, le lancement du prix franco-suédois de l'excellence, qui a été proposé par 
l'Ambassade de France, introduit un nouvel outil dans la promotion des échanges scientifiques et la 
diffusion des connaissances entre la France et la Suède.  
 

• Organisé conjointement par l'AFSR et l'Ambassade de France en Suède,  
• placé sous le haut patronnage du Collège de France, et  
• financé par la contribution de deux sociétés françaises, ayant des antennes en Suède, de 

même que par 
• la Fondation industrielle de l'AFSR  
 

Ce prix nous permet d'avoir un aperçu instantané d'un ensemble de recherches excellentes, conduites 
par de jeunes chercheurs en Suède, sensibles aux échanges scientifiques avec la France dans des 
domaines stratégiques.  
 
[Quelques mots sur les modalités de la mise en œuvre du prix 
Un appel d'offre a été élaboré conjointement entre l'Ambassade de France et l'AFSR, et lancé cet été sous les deux mentions : 

- Santé humaine et vieillissement, et  
- Energie, environnement et développement durable 

Pour chacune des mentions, trois prix ont été proposés.  
 
Pour la sélection des lauréats, deux jurys, composés  

• de membres du Collège de France, 
• de scientifiques suédois désignés par l'AFSR,   
• de representants des entreprises partenaires,  
• de représentants de l'Ambassade de France en Suède et de l'AFSR,  

ont été constitués.  
 
Le jury de la Mention Santé humaine et vieillissement a été présidé par le professeur Etienne-Emile Baulieu du Collège de France, et 
le jury de la Mention Energie, environnement  et développement durable, par le professeur Henri Leridon, également du Collège de 
France. 
 
Les dossiers ont été évalués sur la base de deux articles scientifiques fournis par les candidats, en fonction des trois critères suivants : 

• la pertinence thématique de la recherche  
• la qualité scientifique des méthodes appliquées 
• l'impact potentiel ou attendu de la recherche présentée.] 

 
Sans entrer dans le détail des recherches présentées, ni dans celui du travail des jurys mis en place 
pour la sélection des lauréats, puisque le professeur Baulieu va les présenter dans un instant, je 
résumerai seulement pour conclure, que la moisson de cet appel d'offres a été impressionnante, non 
seulement par le nombre de candidats, 59 en tout, mais aussi par la qualité des dossiers présentés. 
 
 
  Birgit Arve-Parès,  
  18/11/2009 


